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Prédication préparée en commun par Claude Juge et moi 

Cette parabole de Jésus nous laisse un principe : nous sommes appelés à multiplier, à 

faire fructifier les dons que le Seigneur a mis en nous. Les deux qui ont "travaillé" le 

talent que le Maître leur a confié, l'ont doublé, ils ont su être heureux de ce qu'ils ont 

reçu et n'ont pas jugé le maître de la différence entre eux, le 1
er
 en a 5, le 2

e
 en a 2, 

chacun a œuvré pour faire fructifier pour honorer la confiance de leur maître.  

Dans l'Eglise, où nous sommes des pierres vivantes, nous avons reçu des dons (le mot 

talent en français a l'avantage de donner les 2 significations : valeur d'une monnaie à 

l'époque romaine et don personnel, capacité, qualité), nous avons donc reçu des dons 

différents pour chacun, l'une joue à ravir du clavier (merci Hélène), un autre a un don 

de photographe, une autre d'écoute ou d'organisation, ou de connaissances en 

informatique, ou de ranger et classer, etc.… 

Quels sont les 5 ou 2 talents que j'ai reçus ? (Tiens, 5 et 2 n'est-ce pas les 5 pains et les 

2 poissons que Jésus a justement multipliés ?) donc quels sont les dons qui sont en moi 

? Peut-être certains pensent en m'entendant : "Moi, je n'en ai pas". Dans ce cas 

demandez ! Jésus dit que le Père donnera à celui qui demande et il ne donnera pas 

rien, Jésus dit : "A plus forte raison, le Père donnera-t-il l'Esprit à celui qui demande" 

Paul dit à Timothée que Dieu nous a donné est un esprit de force, d'amour et de 

maîtrise de soi (2 Timothée 1 v 7). Le croyons-nous ? il l'a placé en nous pour que 

nous soyons des Chrétiens debout. L'Eglise a besoin de Chrétiens solides dans leur foi, 

qui sont sûrs que Jésus a vaincu le mal et que son amour sans faille nous soutient, nous 

guide, nous renouvelle jour après jour, veille sur nous, nous donne la joie d'aimer à 

notre tour.  

Jésus dit dans le sermon sur la montagne, après les béatitudes : "Vous êtes la lumière 

du monde", il ne dit pas : devenez lumière, mais vous êtes la lumière, c'est que sa 

lumière est en nous pour éclairer ceux qui sont dans la maison (la famille et l'Eglise).  

=> Nous avons en nous, cet esprit de force : 'fort de notre foi' dit un chant 

=> nous avons un esprit d'amour à la taille de celui de Jésus, c'est lui qui le met en 

nous, mais il n'est pas stockable, il est recevable pas après pas et à demander pour 

aimer celui qui est placé sur ma route. 

=> nous avons en nous un esprit de maîtrise de soi, nous ne sommes pas ballotés par 

nos émotions, c'est Dieu qui le fait en nous 

Voilà les "outils" que Dieu met en moi pour le servir et faire fructifier nos talents, nos 

capacités. 

Chacun de nous a autour de lui des personnes que nous portons dans nos prières : 
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 Certaines font partie de notre Eglise et ne peuvent plus rejoindre la communauté 

le dimanche à cause de leur santé, de leur âge ou de leur situation, vous êtes le 

maillon de la chaine d'amour qui les relient à la paroisse, je vous encourage à les 

visiter régulièrement pour qu'ils se sentent faire partie de l'Eglise.  

Paul dit à la jeune Eglise de Thessalonique ceci : "Que le Seigneur fasse grandir 

et déborder l'amour que vous avez les uns pour les autres" et Jésus dit que "c'est 

à l'amour que nous aurons les uns pour les autres, que le monde verra que nous 

sommes Chrétiens. 

 D'autres se coupent de la communauté parce qu'ils dépriment, se cherchent, se 

posent des questions ou en veulent à l'Eglise de les avoir déçus, blessés, 

abandonnés. C'est là que l'esprit de force, la foi que Dieu a mise en nous, nous 

permet de les soutenir, de les écouter, de les consoler. 

"Un âne qui n'a pas soif boira si l'on place à ses côté un âne qui a soif" dit le 

dicton, c'est très vrai dans le domaine spirituel : une personne avec une foi sûre, 

solide participe à nourrir, encourager la foi de l'autre. Je ne parle pas d'une foi-

certitude, sûre d'elle-même, je parle de la foi à l'exemple de Jésus qui dit à 

Jaïrus dont la fille vient de décéder : "Crois seulement" ou à l'officier romain 

qui lui demande de venir chez lui guérir son enfant : "Pars, ton fils est guéri" 

alors qu'il est mourant. 

Si vous témoignez de votre foi par vos des mots d'encouragement à ceux que vous 

côtoyez et visitez et que vous témoignez de votre foi par votre manière de vivre, leur 

foi sera raffermie, consolidée. Témoigner que l'on peut être dans la joie au sein des 

difficultés parce que le Seigneur ne nous lâche pas (cf "Les pas sur le sable"), parce 

qu'ils ne sont pas seuls. Cela est aussi faire fructifier ce qui est en nous. 

Aimer sans arrière-pensée, sincèrement ces personnes, demander à Dieu, notre Père un 

amour à la taille de celui que Jésus Christ a pour nous, être sûr que Dieu le met en 

nous. C'est cela être debout. Prier aussi pour la personne en réclamant à Dieu sa 

guérison intérieur, son relèvement, lui vouloir du bien, la bénir en Jésus Christ. C'est 

faire fructifier les talents. 

Écouter sans impatience ni jugement, poser un regard bienveillant, un regard qui dit 'tu 

comptes pour moi' (maîtrise de soi), écouter ainsi une personne vous dire ses ennuis, 

ses malheurs, mais aussi ses questions, c'est être lumière parce que vous tournez en 

prière intérieure ce que vous entendez…vous faites fructifier le don que Dieu a déposé 

en vous. 

Et là, j'en viens à la multiplication : supposons que chacun de nous connaissions, et 

peut-être déjà nous visitions, 3 personnes rattachées à notre Eglise, mais actuellement 

dans l'impossibilité de venir le dimanche, et vivions à côté d'elles notre foi, ne 

multiplions-nous pas le talent qui nous est confié ? C'est un service à faire avec 
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humilité car, comme le disait Mme Gallant : "Nous sommes des pauvres en face 

d'autres pauvres" mais ayons conscience d'être invertis, envoyés par le Seigneur vers 

cette personne.  

Si le nom de quelqu’un vous vient au cœur, considérez que Dieu vous demande de 

prier pour elle et de la visiter. Nous sommes tous différents dans notre compréhension 

de la foi et dans notre façon de la vivre aussi Dieu choisit-il avec sagesse qui va aller 

vers qui. Faisons-lui confiance !   

Maintenir, retisser des liens entre l'Eglise (pas le bâtiment mais les membres de 

l'Eglise) et les personnes qui y sont allées si souvent, dans laquelle ils ont pris des 

engagements, chanté avec l'assemblée, partagé des repas fraternels c'est leur dire qu'ils 

en font toujours parti. Si ces personnes disent de saluer la communauté, le faire au 

moment des annonces, c'est rendre cette personne présente au milieu de nous. Paul dit 

: " Timothée vient de nous arriver de chez vous ; il nous a donné de bonnes nouvelles 

de votre foi, de votre amour, du bon souvenir que vous gardez toujours de nous, et de 

votre désir de nous revoir, désir pareil au nôtre." 

Amen  

 

 

 

 


